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C’était presqu’un village modèle, 
Des toits rouges pointés vers le ciel, 
Un bassin près de la remise, 
Un saule qui pleurait sur l’église, 
Un curé qui v’nait au café 
Boire un pichet de vin d’été 
Pour finir l’office en terrasse, 
En faisant chanter la Grand-Place. 
 
C’était un village et des terres 
Serrés dans un bras de rivière, 
Un boulanger qui prenait l’ temps 
De saluer l’ facteur d’un croissant, 
Du vent qui volait à l’école 
Son parfum de craie et de colle 
Et qui déroulait sur les terres 
Un ruban de chemin de fer. 
 
Pour vendre du pain sous plastique 
Et des biscuits « bio » synthétiques, 
Ils ont bétonné la Grand-Route, 
Construit sur le terrain de foot 
Un supermarché qui offrait, 
Pour chaque achat que l’on faisait, 
Une ride à coller au visage 
Des p’tits commerçants du village. 
 
Pour dix mille produits en rayon, 
On venait de toute la région 
Transpercer l’ village en voiture, 
Et les piétons rasaient les murs, 
On passait devant l’épicier 
Un peu gêné d’avoir troqué 
Son rire et son comptoir en fer 
Contre un régiment de caissières. 
 
Il est mort le village modèle 
Au champ d’horreur industrielle, 
Le lavoir, la charrette à fleurs 
Sont tombés sous les promoteurs, 
Dissous le cachet et le style 
Dans le ciment gris des buildings, 
La campagne en costume de ville 
A vendu le pré au parking. 

Aujourd’hui le village modèle 
A des allures d’industries laides, 
On étouffe quand passe un camion, 
Y’a d’ la suie dans l’accordéon, 
Mais lorsqu’un courant d’air apporte 
En plus du soleil sous la porte, 
Le rire d’une jeune fille en dentelles, 
On se dit que la vie est belle. 
 
 


